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TRAITE DES VACT ES LAITI ELRES.
(Suite.)

CHAPITRE V.
CrAsslFIcATIoN DES VACHES.

En étudiant la classification des, va-
ches établie dans ce chapitre, ou remar-
quera que les animaux de même race,
et de même ordre, quelque classe
qu'ils appartiennet, donnent à lieu
près la mêmc quantité de lait : on coi
prend néanmoins que dans la comparai-
son, il faut t-ni r compte de la taille de
l'individu, et de ýoni poids. Une grosso
vache doit do:mor plus de lait qu'une
petite.

L'expérience a prouvé que la quan-
tité et la durée du lait chez une vache
quelcon lue peuvent n'òtre pais confor-
mes à celles désignées par la classifi-
cation, car le climat, la nourriture et la
saison exercent naturellement une
grande influence; mais partout les va-
ces des premiers ordres sont toujours
los meilleures et les plus productives,

• Il importe dc faire remarquer une
fois pour toutes que los dénominations,
première,seconde, etc., elasse,:n'ont pas
pour but de ranger les classes par or-
dIre de mérite, quoiqu'il y ait entre
elles, sous le rapport du rondement en
lait, quelque diiTérence. Les flandrines,
par exemple, semblent,cn général l'em-
porter; cette diffërenco cependant est
assez peu appréciable pour qu'on soit
forcé d'en tenir compte : toutes les
vaches du premier ordre à quelque clas-
se qu'elles appartiennent, peuvent être
considérées comme à peu près égales,
et quand on en possède une,on l'échan-
gerait sans raison snffisante contre une
autre.

En résumé, ce qu'il y a d'essentiel,
sous lo double rapport du rendement
en lait et (le la reproduction, c'est
l'étendue ou la surface de l'écusson.
Mais cette étendue et cette surface ne
peuvnt s'apprécier avec une exactitu-
de suflisante.qu'autant que l'on. tient
compte de la forme <le l'écusson, que
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l'on-rapproche los formes semblables,
que l'on sépare les formes dissembla.
bles.

Comme la superficie do l'écusson peut
varier avec la taille et la corpulence
dos individup, au lieu de l'évaluernous
avons désigné avec soin, jusqu'à quelles
distances de l'extérieur des cuisses, des

jnrrets, de la vulve, etc., devraient
s'étendre le limites de l'écusson, en un
mot, où ses points extrêmes devaient
aboutir. C'est le meilleur moyen de
préciser sans incertitude l'ordre dé tout
écusson donné.

ls vaches bâtardes.de chaque classe
seront représentées après les ordres de
leur classe, et reconnais ables par les
épis qui les caractèrisent.

On a donné le nom de bâtardes aux
vaches qui, lorsqu'elles sont arrivées à
une nouvelle gestation, perdent lour
lait sur lo champ, ou du moins peu de
jours après ; cn ontrouve dans toutes les
classes et dans tous les ordres : quel-
quefois elles sont grandes laitières,mais
dès qu'elles sont pleines de nouveau,
elles ne donnent plus do lait on lo per-
dont très promptement.

comme il sera question de vachos de
haute, moyenne et basse taille, nous al-
lons dire de suite ce que signifie ces ex-
pressions. On appelle vaches de haute
taille celles qui pèsent de 7 à 800 livres;
de moyenne taille, celles qui pèsent de 5
a 600 livres; et de basse taille, celles
qui pèsent do 3 à 400 livres.

PRiERIERE CLASSE.
FLANDRINE.

Haute Taille.

lor ordre.
Les vaches du premier ordre do cette

taille donnent, dans leur force de lait,
douze pots de lait environ par jPur,
c'est-à-dire, jusqu'à l'époque où elles
sont pleines do nouveau. A partir de
ce moment, la quantité do leur lait di-
minne peu-à-peu, mais elles le main,
tiennent pendant toute la durée de leur
gostation. Les vaches de cet ordre ne

tarissent pas, si on continue à les traire;
mais il est essentiel qu'on les laisse se
reposer d'un mois à six semaines avant
leur parturition.

On reconnait les vaches do cette
classe et do cet ordre à la forme do leur
écusson, puis on ce qu'elles ont lo pis
fin et souple, couvert d'un léger duvet
qui remonte, à partir du milieu des
quat-e trayons, dans toute l'étendue de
la partie postérieure ; le poil montant
prend aussi en dedans et au-dessus des
deux jarrets, se prolonge lo long des
cuisses et déborde, tant à droite qu'à
gauche, sur les points marqués aa, *en
resserrant jusqu'aux points marqués bb
dont chacun est éloignée de 3ý poues
environ do chaque coté de la vulve;
elles ont ordinairement au-dessus des
trayons de derrière deux petits épis
nommés ovales formés par du poil des-
cendant et marqués ee dans la gravuro;
chacun de ces épis a environ 1:. pouces
do largeuret 3 pouces do hauteur; cette
forme d'épi se distingue par la couleur
du poil, plus blanc que celui de l'écus-
son.

Le premier ordre do cette cuisse a on
outre l'intérieur et le fond des cuisses,
jusqu'à la vulve, d'une couleur jauna-
tre, parsemée de plusieurs taches noires
et rousses; on grattant la peau dans
cette partie, on détache des pelliculos
d'où tombe une poussière un peu sem-
blable à du menu son et qui constitue
un dos caractères distinctifs dénotant,
avec la quantité, la qualité butyreuse
du lait.

Nous prévenons le lecteur que les
figures de la classification représentent
les écussons comme si c'était une sur-
fie plane vue dans son étendue, il
voudra bien tenir compte de cette
observation et se rappeler que, vu sur
la tête, le rapprochement des duisses de
l'animal cachant une partie dt dessin,
l'écusson parait avoir alors moins (le
développement qu'il n'en a réollement,

2. ORnDRE.

Ces vaches donneront dans leur for-
ee de lait 10 pots environ -par jour, et

le maintiendront jusqu'à ce qu'elles
soient pleines de sept mois.

Les marques de cet ordre resset-
blent à celles du premier.

Elles ont on outre un petit épi b de
poil descendant, nommé épi babin, qui
est situé sur le coté, au-dessous de la
vulve, soit à droite, soit à gauche,quel-
quefois des deux cotés à la fois. Cet
épi se distingue par un poil très court,
et indique une diminution du produit
journalier de la bête d'environ deux
pintos. Cet ordro no porte qu'un épi
ovale au-dessus des trayons.

3E ORItE.

Les vaehes de cet ordre donnent, 8 à
9 pots de lait par our, et maintiennent

leur lait jusqu'à ce qu'elles :oient îloi-
nos de six moi.s

La forme de leir écusson et sel-
blable à celle de l'ordre précédentnais
il est plus étroit ; et ci ditfrre ci ce
sons qu'il y a un épi, nommé vulvé for-
mant sous la vulve un demi rond de
poil descendant, qui l'enfourche. Cette

marque est désignée par la lettre c,
dans la gravure ci-dessus. La couleur
du poil de l'épi dcscendant se distin-

gue par son lustre, et apparait plus
blanche que le poil montant. Cet or-

dre a quelquefois un épi ovale à gauche
au-dessus les trayons.

U

4tE OatiHIi.

Les 'aelîcs du qu:trième ordre don-
nent dans leur force G à 7 pots de laits,
et le maintiennent jusqu'à ce qu'elles
soient pleines (le inq mois.

La forme de l'écusson de cot ordre
diffère des précédonts ont ce que la par-
tie reconvorte de poil montant n'est

. .25S
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pas aussi large en surface; les points
aa sont plus resserrées en dedans des
cuisses; les points bb sont plus rappro-
chés de la vulve; on y trouve l'épi
valvó formé do poil diescendant qui
ombrasse la vulve, et dont la forme,
souvent arrondie à sa base, se termine
quelquefois en forme de fourche.

Cet épi est plus grand que colui de.
l'ordre précédent marqué r ; il se dis-
tingue ausSi par le lustre du pil, qui
parait encore plus blanc. Il n'y a pas
d'épi ovale à la droite de l'écusson,
mais un épi cuissard marqué g.

SE oRDRE.

Les vaches du cinquième ordre don-
nent environ 5 pots de lait par jour, et
maintiennent leur lait jusqu'à ce qu'-
elles soient pleines de quatre mois.

L'écusson de cet ordre est un peu
plus resserré aux points a et bb que
dans l'ordre précédent; au-dessous de
la vulve est u épi qui forme une ligne
de poil descendant d'environ 5 pouces
de long sur 1 de large, marqué par li
lettre c. A droite, il y a une autre
espèce d'épi nommé cuissard formé de
poil descendant, et qui empiète sur la
surface de l'écusson dans la partie où
celui-ci est c*aclé au fond des cuisses.
Il est marqué gy dans la gravure.

GE ORDRE.

Les vaches de cet ordre donnent en-
viron 3n pots de lait par jour, et le
maintiennent jusqu'à ce qu'elles soient
pleines de trois mois.

L'écusson est encore plus resserré
que le précédent vers les points aa, et
l'épi valvé est plus grand que celui de
l'ordre précédent.

Quelquefois, il se trouve deux épis
nommés cuissards, dont le poil est des-
cendant; ils forment doux échancrures
à l'écusson.

(A continuer.]

SoolETES DAPIcULTURE.

A cette époque de l'année, où l'acti-
vité des abeilles remplit les apiculteurs
des plus belles espérançes, ot mainte-
nant que l'attention de nos populations
est plus que jamais tournée vers l'in-
dustrie si lucrative de l'apiculture,nous
nous demandons s,'il ne serait pas à
propos d'organiser dans la Province
des Sociétés d'Apiculture. Des sociétés
inalogues existent dans plusieurs au-
tres pays et notamment en France, et
contribuent puissamment à l'avance-
ment de ceux qui en font partie.

Le but d'une telle société serait de
travailler à l'extension et à l'améliora-
tiou de la culture des abeilles : de don-
ner des expositions, des conférences
publiques,où.les bons procédés seraient
vantés et les pratiques abusives et
routinièrescondamnées; dechercher des
débouchés aux produits de l'apiculture,
enfin de protéger les apiculteurs par
tous les moyens possibles.

Pour notre part nous croyons que la
formation d'une telle -société est non-
seulement possible, mais trés-faeilo:
nous connaissons, dans les environs de
St. Hyacinthe, une foule d'apiculteurs
intelligents qui pourraient en diriger
l'organisation et veiller a son bon fonc-
tionnement.

L'importance de l'Apiculture semble
être trop peu appréciée dans le pays.

Notre climat, malgré sa sévérité, est
propre à cette branche de l'industrie
agricole; et des millions de piastres
sont perdus chaque année par les liabi-
tants de la campagne faute de savoir
profiter des avantages offerts par la
culture des abeilles.

Quand aux débouchés, il n'ont pas
manqué jusqu'ici, et au fur et à mesure
que nous produirons, nous pourrons
agrandir le cercle de nos exportations.
Il est un adage parmi les eultivateurs
qui dit: Tdchons d'avoir des noix, et
nous trouverons toujours des pierres'pour
lescasser; nous pourrions l'appliquer à
l'apiculture: produisons du beau miel,
fabriquons toutes les substances dont il
est la matière première, tel qu'alcool,
liydromel,otc., ayons de la belle cire, et
les acheteurs ne manquerons jamais.

Le moyen pratique (le faire attein-

dre à l'apiculture le rang et l'état aié-
lioré qui lui conviennent, serait la for-
mation d'une ou plusieurs sociétés d'A-

piculture. Nous invitons en consé-
quence les apiculteurs du District de
St. Hyneintho à nous faire connaître
leurs vues sur le sujet, et nous pren-
drons les mesures nécessaires pour les
convoquer cin assemblée.

COLONISATION.

La Société de Colonisation No. 1 de
St. Hyacinthe, réunie en assemblée gé-
nérale, jeudi le 19 mai courant, a adop-
té les résolutions suivantes :

le. Les Canadiens qui résident aux
Etat-iUnis pourront devenir membres
ou colons de la sociéto en se conformant
à la constitution et aux réglements.

2o. Le conseil d'administration pour-
ra faire des règlements pour prévenir
le déboisement abusif des lots réservés
à la société.

30. Le conseil d'administration pour-
ra fixer les conditions auxquelles on
pourra devenir colon sur les lots de la
société.

4o. Nul ne pourra devenir colon sur
les lots réservés à la société sans l'ap-
probation expresse ou tacite du con-
seil d'administration.

5o. Les lots de la société seront ré-
partis entre les colons de la manière
réglée par le conseil d'administration
dans chaque cas.

Go. Le montant des secours à accor-
der aux colons, et le mode de distri-
buer et répartir tels secours, seront dé-
terminés par le conseil d'wlininistra-
tien.

7o.Les vacances qui surviendront
parmi les officiers ou les directeurs
seront remplies par le conseil d'adni-
nistration, et les officiers ainsi élus res-
teront en office jusqu'à la prochaine
assemblée générale du deuxiòme lundi
de juin. Il y aura vacance par la mort,
la résignation, ou l'absence pendant
trois séances consécutives des assem-
blées du conseil d'administration, sals
motifs acceptés par le dit conseil.

Le Conseil d'Administration de lat
même société a aussi adopté les Ré-
glements suivants :

lo. Les colons devront être souscrip-
teurs à la société pour au moins $10
courant, et ils recevront du Conseil
d'Administration des secours pour un
montant égal à leur -souscription et au
moins 50 pour cent en kns.
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Ces secours consisteront, autant que soit d'administration chaque fois que
possible, on détrichement sur les lots les intérêts de la Société lQ demande-
qu'ils auront pris. ront. Avis en sera donné par le secrà-

Pour dovenir membre il faudra si- tairc-trésorier. Le quiruin sera de
gner l'obligation suivante: cinq. Les articles 1, 5 et 6 des Règle-

DEOLARATION. monts actuels sont par le présent abro-
"Jo Soussigné, déclare vouloir i'as- gés.

,ocior à la Société de Colonisation No.
1 de St. Hyacinthe et devenir colon de
la dito Société et m'engage à me son- SOIN DES VACHES EN ETE.
mettre à toutes. les dispositions de
"l'acte des isociétés de Colonisation " et est nécessaire aux vaches
aux Constitutions et Bèglements de la en été. e el
dite Société. Je m'eng-age de plus, àl Jts lene n a ào le

dit Soiét. J m'ngae d ph; ase trouvent, elles feront une longue
partir de ce jour, à payer annuellement marche> si elles qont libres, pour ci
durant trois ans, entre les mains du Se- trouver. Il est raisonnable de croire
crétaire-Trésorior de la dite Société, la qu'elles sont les meilleurs juges de ce
somme de $10.00 courant. qu'il leur faut. I cst certain que les

Daté à ce 187 vaches qui n'ont as l'avantsge de pou-

Cependànt le Conseil d'Administra- voir se mettre à l'ombre, et qui restent
tion, pourra, aux conditions par lui fi- tout le jour exposées aux ardeurs d'un
xées, permettra à des personnes n'étant soleil brlant, dépérissent, dovieiaicî,t
ni membres du la société, ni colons aux maigres, et leur rendement de lait di-
termes du présent article, do s'établir ninue ou quantité.
sur les terres réservées à la Société. Le temps oit les vaches mangent le

2o. Les souscriptions de moins de mieux, durant les chaleurs, e.-t à la
$10.00, etles dons faits àla Société, se chute da jour, et de bonne heure le nu-
ront employés au défrichement d'an tin quand l'herbe est encore toute hi-
certain nombre de lots qui seront don- bibée*do la rosée. A cause de cela, les
nés à des personnes recommandées cultivateurs ne devraient jamais empô-
comme laborieuses, sobres et honnêtes cher leurs vaches d'aller paitre durant
et désirant s'établir dans les cantons de la nuit. Il y on a qui le soir x'er-
l'Est, ou consacrés à toute autre fin de ment leurs vaches dans unlIbCouî',et qui
colonisation approuvée par le Conseil ne les onl sortir que le matin.
d'Administration tel que construction croyons qu'on devrait changer
d'Eglise, de maison d'école -. : d'établis- cette habitude, et ni garder les vaches
sement industriel. dans la cour que dlrant le temps qu'on

3s. Les lots de terre que le gouver- les trait.
lement octroyera gratiaitetentseront, Il faut aussi continuellement tenir
a la discrétion dut C eI. 'Aciinis- àq leur disposition tic la bonne eau e li-
tration, consacrés (los fn de culte, o etvfraicic et oa les laisse boire nu
d'éducation ou d'industrie, ou à tout tant qu'elles à veilent. L'eau estaussi
autre but do colonisation approuvé par nécessaie ur vaces que l'herb, et
le Conseil d'Admninistraitios ; le tout ill e tropent grandement ceux qui
dans l'avantage des colons de la société croient qier sufli (le leur done il d

4o. Les personnes à qui des l)ts se- boirLe toseu lesnt oac mi lar jour.
ront donnés, en outre de leurs sous- La cltivateu qui est obligéeurs
criptions, devront on payer le fonds au ver! ses aninîn ux aul Puit, dtoit su 0~~
gouvernement et se conformer aux ré- Voic d'ai aure d'une diineiure lffa-
gletients concernant la vente des ter- lti Pon i son roue au, et e tenir
res de la couronne et à eux de l s- plein de laroe qu chaque bto puis-
ciété. se boire toutes les fdis qu'elle le oudra.

o. Le Conseil d'Ad ministlration Quelquefoins, o dira que les v Ies
pourra prandro des mmesures chaque an n'ont besoin de baire qu'une fouis par
née, pour faire ensemencer la partie dé- jour parce qu'on ne les auavues venir
Ma'iltée sur chaque lot, à moins que le s'abreuver qu'une fois par jour'.
colon ne veuille l'ensemencer lii-mmne Nous ferons remarquer que cela
ou l'exploiter, soiton pacage, îL en vientde ce qu'o ne leur donne pas
prairie, auquel cas il devra ol avertir dean ilus.ouvet.
le Secrétaire-Trésorier au plus tard le Odinaireent, les premiers jours
premier Mars. qu'on met les vaches au parc, elles

Go. l y autra des cssen)léos du Con- aussi souvent que la

40. es ersonesà gu de lot se

soif les prend, mais ne trouvent pas
toujours de l'eau; elles viennent à s'a-
percevoir qu'on ne leur en fournit
qu'une fois par jour, et à une certaine
heure, et alors, elles prennent l'habitu-
de de ne venir à l'auge qu'à celte heu-
re là.

COMTE DE CIIAMBLY.

IMPORTATION D'UN ETALON PERCHE-
RON.

Une assemblée spéciale de la Société
d'Agriculture du Comté de Cliambly,
cut lieu le 14 Mai, à St. Hubert, pour
recevoir 'Etalon importé de France,
par M. Prfontiine. Une centaine do
personnes de toutes les parties du Com-
té s'étaient rendues pour voir l'Etalon
cn question.

1. Préfo itaine présenta ses comptes,
pièces justificattives, certificats, l¡ede-
grec, etc. Puis le comité procéda à la
visite de l'Etakn. "Hlector," tel oAt
son nom, dami-sang normand, est àgó
de quatre ans. Il pèso près de onze
cent cinquante livres. La couleur de
sa robe est du plus magnifique bai ce-
rise pommelé que l'on puisse voir.
"lector" est d'élégante apparouco,
l'eil vif, plein d'ardeur et de feu; res-
emble ,plu tôt à un cheval de trait léger

que le gro trait, quoiqu'il puisse réu-
nir les deux qualités. Il ressemblo un
peua notre vuriòte de chevaux, dite
St. Laurent.

"Hecto' " a remporté le premier
prix à Caei dans la classe des Etalons
de quatrensà l'exposition de ce prin-
temps, à aqnello concoururenthuit:lit
cent chevaux.

C'est assurément une précieuse ac-
quisitiun pour le Comté de Chl ml,
nais il est Ù regretter qu'il ne -oit pas
ulun pes'-mt Il reoont'rarit mieux
les besoins du Comté. Les amateurs
do chevaux de route sont assurèment
plus satisfaits que ceux qui voudraiieit
avoir des chevaux posants pour les
lourds charrois-

K. Benoit, M. P., se lit l'interprète
de ces derniers. Il suggéra à la So-
ciété d'importer l'année prochaine, un
Etalon de gros trait. L'importation
serait alors parfaite et les Membres de
la Société qui ont besoin de chevaux (le
gros trait seraient aussi satisfaits que
ceux qui désirent la vitesse et l'élégan-
ca.-(Comtmuniqiu.)
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LETTRI DES ETATS-UNIS.

(Pour le Journal (l'A griculture.)

Platt-burglh, 20 mai, 1S-d0.
Monsieur le Rédacteur

Aujourd'hui il tic ser 'put-être pas
tout-à-fait hors de propos de vous par-
ler un peu de 'anelioration du bétail,
spécialement des bêtes--d--cornes ;
car, c'est un e chose bien recon-
nue qu'on y gagne beaucoup il
améliorer les races. Pour cela, par
exemple, il faut con.sidérer dass le
choix des individus que l'on destine à
la propagation, la race, l'tge, et les qua-
lités individuelles des an maux.

Nul doute, aimable lecteur, que des
bêtes de la même espève peuvent dil'é-
rer eir te eles sous le rai5port de la
taille, des forces, des dispo-itions, des
qualités, etc. En elèt, on sait que par
suite de la negligence et de l'in ou-
ciance, nos races de bestiaux sont bien
inferieures, à ce qu'ulles pourraient
l'ôtre; iais. en revanc.he, elles sont
très-sasceptibios d'être améliorée.

On améliore une race de deux ima-
nières : 1o en choisistan t dans la mêm,
race pour.aecoupler ensemble, les bêtes
qui possèdent k un .dégré plus élevé
que les autres les qualités que l'on de-
sire, et qui en ginêral, conviennenît à
l'usage auquel oi les destine. Veut-on,
par ci emple, créer une race de vaches
bonnes laitières, on choisit pour tau-
reau, le fils de la meilleure laitière, et
on n'élève que les veaux provenant de
vaches qui ont la même qualité. On
polt ainsi créer selon le bétail, des
races particulière ment propres au tra-
vail, an lait et à l'engraisoment. Il
est entendu qu'on aidera à ce résultat
par une bonne nourriture et dls sois
appropriés. 20 On ameliore aussi par
les croisements, c'est à-dire, en accou-
plant avec les races du pays des mlales
d'une race étrangòre et meilleure. En
continuant pendant plusieurs généra-
tions successivos, d'employer des mâles
de cette race étrangère, on obtient une
race presqu'a nalogue.

Néanmoins, eher lecteur, on doit
éviter d'accoupler des individus d'une
race par trop di fléronte sous le rapport
de lataille, de la forme on des caractè-
res particuliers, car les produits en
sont presque toujours mauvais.

Il est surtout préjudiciable d'accou-
pler un mâle de grande taille, avec une
petite femelle. Un des meilleurs
moyens d'agrandir .nos races, est de

donner aux animaux, surtout pendant
leur jeunesse, une nourriture abon-
danite et sub;stantiolle.

D'ailleurs, les grandes races ne sont
pas toujours les meilleures, et elles ne
doivent point avoir la préférence, sur-
tout dans les pays où la nourriture
n'est pas très-abondante, car elles sont
moins sobres et demandent une nour-
riture de-meilleuiro qualité que les pe-
tites. Le croisement obtenu par des
races étrangères est surtout propre à
donner certaines qualités, comme des
formes plus belles, Le la vigueur, ui.e
grande disposition à s'engraisser, etc.

Il a été n:éanmoinis observé que l'in-
fIl uence du mile se fait particulièrement
sentir sur l'organisaition - extérieur de
sa progéniture et l'influence de la fe-
mlle sur l'organisation intérieure.
Ainsi, la forme, l'apparence générale
et les organes de la Io -omotion sont
déterminés par le père, tandis que les
organs~s de la vie, les dimensions, la
force et le caractère ont déterminés

par la mère. Cette règle sans être
absolue s'applique à la pluspart des
cas. Cependant il n'y a aucun doute
qu'un animal hérite souvent des quali-
tés de force ou de vigueur que possède
l'un et l'autre de ses parents.

Une coutume très-dispondieuse et
très-mauvaise est suivie dans la plu-
part de nos campagnes. Chaque cul-
tivateuîr élève et entretier.t son taureau,
son verrat, etc., sLn connaîtro, le plus
souvent, les qualités des animaux qui
les ont produits. Le moindre mal qui
arrive cns ces cls, c'est que les géné-
rations de cc.s bòtes se succò lent sans
s'améliorer. Mais le plus souvent ces
races se détériorent graduellement.
Le remède est bien facile et il est
moins dispendieux que le mal Que
plusieurs voisins s'associent pour l'ac-
quisition et l'entretien d'un taureau et
d'un verrat de race supérieure et qu'on
y conduise les femelles au temps où
elles viennent on saison. Par l'adop-
tion d'une coutume analogueon a rous-
si on peu d'années à doubler la valeur
de toutes les bêtes de forme, surtout,
dans quelques cantons de l'Est.

A_ part les qualités spéciales qu'on
recherche dans les animaux reprodue-
tours, et quelles que soient ces qualités,
ceux-ci doivent possédor en outre une
santé parfaite, une constitution robuste
et un cur.ctèrc doux.

UN AMI DU PROGRES.

M. l'Editeur,
Permettez-moi d'inviter, par l'en-

tremise do votre feuille, le visiteur de
la Ferme de mon Voisin à continuer de
nous parler de ses visites. Ses écrits
étaient des plus utiles ; et je suppose
qu'il lui a fallu des raisons graves pour
l'arrêter dans son travail. Deshommes
comme lui sont trop précieux pour
l'avancement do l'agriculture: ils ne
peuvent rester dans le silence. Je
pense donc que tous les lecteurs du
Journal d'Agriculture verraient, comme
moi, avea plaisir votre estimable cor-
respondant reprendre le cours de ses
utiles renseignements.

UN LECTEUR As]Dr.

IMPORTATION D'UN CîUEVAL- PERnE-
RON.

La Société d'Agriculture du Comté
d'Yamaska vient d'importer de France
un maguifique cheval étalon Percheron
de pure race, destiné à servir comme
reproducteur, à l'usage des membres de
cette société et du public. Ce cheval
fortemenIt conistitué, d'iune grosseur
beaucoup plus qu'ordinair ein môme
tenips qu'élégant dans sa fo:me, est
parfiiteient sain, vigiureux, en un
mot accompli. Au nombre de ses qua-
lités, il en est une, bien rare chez les
Perchcrons ; sa couleur est d'un noir
luisant, ce qui le distingue avantageuse-
ment parmi ceux qui ont été impor tés
dans le pays jusqu'à présent. Il a été
admiré par des centaines de visiteurs
qui se sont empressés d'aller le voir :&
son arrivée à Montréal, mardi, le uix-
sept courant. Les Directeurs et Offiei-
ers de la Société, assemblés àt St. Fran-
çois du Lac, ont ou l'occasion de con-
templer à l'envi ce- fier représentant de
la noble race chvaline, et de recevoir
des nombreuses personnes venues pour
lui faire aceueil, les felicitatious les plus
enthousiastes - sur l'excellente -acquisi-
tien dont ils venaient de doter le Comté
d'Yamaska.

La société doit à Georges Leclère,
Eeuier, de Montréal, Secrétaire du

Conseil d'Agriculture, et à M. Nazaire
Préfontaine, de Chambly, le mérite de
l'importation et du choix de l'animal
en question. M. Leclère avec le zèle
et les connaissances qu'on lui connait
on ce qui touche au progrès agricole
a cu l'obligeunce de faire pour la Soci -
té les correspondances et' de diriger les
négociations pour l'achat et l'importa-
tion du cheval ; M. Préfontaine on a
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fait le choix et l'achat en France et
c'est sous les soins de ce dernier que
le cheval à fait la traversée. Tous deux
ont certainement droit aux plus grands
éloges et à la confiance particulière
que leur succès ne peut manquer de k ur
assurer.

Les Dirooteurs de la société d'Ya-
maska ont adopté, à leur assemblée du
dix-sept, la Résolution suivante:

Résolu unanimement:
Que les remercimonte les plus sincè-

re3 de cette Société soient efforts à
Messieurs G. Leclère et N. Préfontai ne
pour la générosité avec laquelle ils ont
mis leurs services à la disposition de la
Société dans l'achat et l'importation
d'umn cheval Percheron ; que cette So-
ciété fière de l'asquisition faite pour
elle par ces Messieurs, ne saurait assez
les féliciter sur l'intégrité, le zèle et
l'habileté dont ils ont fait preuve en
cette circonstance, et que cette société
après avoir été si bien servie par ces
Mesieurs, témoigne publiquement de
la haute confiance et de l'estime dis-
tinguée que lui inspire envers eux leur
conduite habile et honorable.

(Signé) J. B. CoxMEAUL T.
Président,

V. GLADU,
Secrétaire.

POUR PAIRE DISPARAITRE LES TACHES

DE ROUILLE SUR LE LINGE.

Frottez le linge avec un morceau de
savon, puis réduisez un bout de craie
[blanc d'Espagne] en poudreet frottez-
la aussi sur la tache. Etendez le linge
sur l'herbe, humectez-le un pou pan
dant qu'il sèche. En répétant l'opéra-
tion ui.e seconde fois la rouille dispa-
raîtra.

MOYEN SIMPLE DE QUERIR LE MAL DE

DENTS.

Prenez un morceau d'alun, gros
comme un pois par exemple, pulvéri-
sez-le, c'està-dire, écrasez-le bien fn ;
prenez ensuite autant de sel de cuisine,
écrasez-le également, et . l'ayant bien
mélangé à l'alun, vous humcotez un
tout petit linge de coton et l'imbibez
du mélange, nprès quoi, on lP porte
dans le creux de la dent. On répéte
l'action plusieurs fois, s'il.est neCesaire,
et infailliblement le mal disparaî t.

EFFET DU PLATRE SUR LE BLE.

Le plâtre, dont le nom chimique est
" sulphate de chaux," quoiqu'étant un
des meilleurs engrais pour l'herbe,
surtout pour le trèfle, n'est pas avan-
tageux pour le blé. Il excite la crois-
sance de la paille au détriment du
grain. Celui-ci alors est vert et mou
plusieurs jours après l'époque où il au-
rAit dû être mûr.

Ce retard expose le blé aux attaques
de la rouille et de la mouche à blé. Les
matières fertilisantes contenant des
phosphates et de la potasse devraient
être appliquées au blé pour en retirer
de plus abondantes récoltes. Leur effet
est toujours avantage ux et les espé-
rances d'un produit abondant sont de
beaucoup augmentées en enterrant par
un labour la dernière coupe (le trèfle,
quelques mois avant de mettre la se-
mence en torre.-Gas. des Campagnes.

CONTRE LES FURONCLE (CLoUS.)

Faites un emplâtre avec de la me-
lasse et de la farine, ou du miel et de la
farine, appliquez-le sur le furoncle et
renouvelez-le toutes les fois qu'il de-
viendra sec. Si le fur 'nele est très
doulourex, faites un cataplasme (le pain
et de lait, humecté avec, du linimnut
volatile et du laudanum. Lo liniment
volatile se fait en~ mélangeant ensemble
une once d'ammouiaque et de l'huile
d'olive cn proportion suffisante pour
que le mélange prenne la consistance
de la crême. Ce remède soulagera,
diminuera l'inflammation et hâtera la
guérison.

TAUX DU CHANGE.

St. Hyacinthe, 27 Mai,
Greenbacke achetés à 14 p o ao dis-

compte en argent courant.
Argent acheté ù 7 1. c. avec le diF-

compte du discompte et vendu à 6.
Or, à New-Y ork, le 26 Mai à

4hrs.P.M., 114k.
OORCORAN & ST. JACQUES,

Courtiersde St. Hyacintbe.

Le Vapeur NIOTRE-DAMLE
n'ira plus à St. Damase le Sa-
medi matin jusqu'à nouvel ordre.

ARIIANGEMEMT D'E TE,
Chcmin de Fer du Grand Trone.

IHreures des trains,clepuis le 30 Mai 1870.
DE MONTREAL EST.

S b

Montréal.........7.10 1.30 10.10
Beloil...........9.00 2.32 11.25
Stllilaire ......... 9.10 2.40 11.35
Soixantes............ U.40 2.55.

St Hyacinthe . 10.15 3.20 12.10
StLiboire.......11.00 3.45.
Upton............11.15 3.55 12.45
Acton............. 11.45 4.15 1.05

P.M.
Richmond............1.15 5.15 2.00
Québe... ........... 7.30 9.30 5.00
Sherbrooke..........3.40 6.45 3.25

DE L'EST A NONTUEAL.

J, 2

o o o

APM. .P.M. P f.

Québec ..........1.30 8.00 7.30
A.M.

Sherbrooke.......0.15 4.00 12.20
Richmnond ......... 7.15 5.00 1.44
Acto1...........8.30 6.15 3.15
Upton ............. 8.45 G.30 3.55

St Liboire 8.... . .55 ....... 1.45
St lyithe.9.25 7.00 4.15
soixats.........9.40 7.15 4.33
tilaire............9.55 7.30 4.50
eléeil................ 10.00 ...... 4.58
iontréal..........11.00 8.30 .05

Il

SOCIETE DE COLONISATJON No. 1 D:
ST. HYACINTHE.

Une assemblCe du Conseil d'Admîîinistratiion
de cette société aura lieu, à la stille de l'Union-
Catholique, en la citC de St Hyncinthe, 1 O fihrs.
A.M,, vendredi le 27 mai conr.nt.

J. A. CHICOINE,
Sner taire-Trésorier.

St. Hlyncinthe 25 mai 1870.

V 0 L E.
Dans la nuit de mardi à mercredi, 10 cournnt

dans lécurio de M. Elle lbemay, du ringdonib|e
de St. Pie, un cheval de cinq pieds, couleur
brun rousâtre, les quatre pattes brunes et le nez
rond, portant la tête haute, ayant une grosse
queue et très longue, sur le dos il a une petite
tâche de blanc â l'endroit de lia scelette, ferrée
des pattes de (I.vint et les pattes le derrièes
viennent d'être déférés. Qunnd le cheval est
en monvement il est très excité et les yenx sont
trùs yifs, la crinière est un peu ondée et pen
longue. Toute personne qui en donnera infor-
nation au soussignt sera généreusement ré-
compensé.

ELIE LERAY.
St. Pie 11 ima IR 10.
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BULLETIN COMMERCIAL.

St. Hyacinthe, 21 Mai, 1870.
Voici l0 prix dos grains clioz les

marchands de cett.e-ville :

Orge par 50 ls....................£0 2 0
Avoine par 36 lbs................ o 1 o
Pois par 66 lbs..,............... 0 0 0
Graine de lin.................... 0 0 0

-Montréal 21 miai 2870.
Buf, Ire qualité, par 100 lbs .. $7 a $8

2me qualité............ 5 a 7
fache a lait.................. 20 a 30

Extra ................ 30 a 55
Veaux, ire qualité ........... 10 a 12

2ne qualité,........... 6 a 9
3ne qualité............ 3 a 6

Moutons, Ire qualité...... .... 8 a 10
2me qualité............ .5 a 7

Agneaux, Ire qualité .......... 3 a 4
2me qualité ............ 2 a 3

Cochons .................... 10 a 12
Foin, Ire qualité par 100 lbs... . 5 a 6

2mo qualité ............ 4 a 6
l'aille, ire qualité ............ 2 a 3

St Jean, 21 niai 1870.
Fluîr, par quîart .. ........ 4 90 a 4 75

par 100 lUs ........ 2 30 a 2 40
de blé d'inde p. 100 [bs. 1 90 a 2 00
de sarazin do 1 90 a 2 00

Avoine, par 40 lbs .......... 0 35 a 0 37
Orge, Su ........... 0 56 a 0 G0
Graine de lin .............. 1 40 a 1 50

du m il .............. 4 25 a 4 50
Pois, par ninot ............ 0 70 a 0 75
illé, do. ........... 1 O a 0 00
Blé d'inde par 5 lbs ....,..0 70 a G 75
Sarazin 51 0...... 40 a 0 45

Enufs par deouzaine ...... .. 0 13 a 0 15
Volailles par couple .... .. 0 30 a 0 45
Poulets do. ..... .. 0 50 a 0 60
Oic do.. ........ 1 00 a 1 50
Dindes do ........ 1 75 a 2 00
Pigeons do ........ 0 10 a 0 12
Beurre frais par livre..... . 0 20 a 0 22

salé do. ........ 0 18 a 0 20
Saindoux do ........ 0 16 a 0 18
Miel du ........ 0 10 a 0 12
Patites.................... 0 50 a 0 GO
Lard frais par 100 lbs........$8 00 a 9 00

mess par quart ........ 26 00 a 28 00
lIoeuf par 100 lbs........... 6 40 a 7 00
Foin do bottes ........ 5 O a 0 00
Paille do do ........ 2 00 a 2 50
Bois à lacorde........ ..... 3 00 a 5 00

.MARChE DE JOLTETTE.
21 muai 1870.

piastres cents
Fleur par quart.............. 5 00 à 5 50

dle do cent Ilbs........... 2 20 2 5b
do Bled-d'Iide do........ 0 00 0 00

Avoine par40 lbs............ 0 35 0 37
Orge par 56 lbs.............. O 0 0 70
MU par 48 lbs............... 3 00 0 00
Pois par mîinot.............. 0 70 0 80
Bled do do................. 1 00 1 25
Bled-d'Inde do do.......... ( GO G 70
Sarrasin do do............ 0 55 0 50
l'atateu - do 10.............. 0 50 0 60
Rufs par douzaine.......... 0 12 0 13
Volailles par couple........... 0 00 0 00
Oies do do............ 0 00 0 00
Dindes do do.......... 0 00 0 00
Pigeons do do........ 0 00 0 20
Beurre frais par lb........... 0 18 0 20

do salé d0................ 0 15 0 18
Saindoux par lb............ 0 00 0 11
Miel do do............. 0 00G 00
Lard frais .ar cent Ibs...... ! 50 10 00

dlu mess par quart........ 0 00 0 00
Boeuf par cent lbs. ........... .i 00 0 00
Flin par cent bottes........ .' 00 .1 00
Paille do do........... 0 00 0 00
]lois à la corde..,............ 3 00 3 ro

Sherbrooke, 21 mai 1870
Bouf-par quartier...... 7 ( 10

do livre........ 5 C 15
Mouton ................ 5 a 15
Agneau ................ o Q 0
Lard par livre.......... 9 C 10
Beurre-.en tinette...... 18 a 20

do par livre....... 20 C 25
Fromage................ C ( 12
Rufs .................. 15 0 17
Dindes par lb .......... o @ 00
Poulets ............ 30 C 60
Oies.................... 0 C t 00
Patates mint............r 0 C 55
Sucred'érable............ O C 00
Sarasin ................ 40 Cn .15

en lieur par poche... .$1 501 75
Avoine par minot........ 34 o 50
Laine...... ............ 25 (a 26
Foin, parton............S 8 C 10
Paille do. ............ S 6 C 0
Bois-dur, sec..........S 3 C 00

do vert.......... 2 C 3
Miel, la boite...... ...... no C 00

Les Trois-Riviéres 21 mai 1870.
Avoine...........$0 30 a 0 35
'ois................ 0 80 0 85
Gabouîrage........... 0 0f a 0 00
Sarazin ............ 0 40 a G GO
Bl&d'inde canadien .. 0 85 a 1 go
Boeuf par lbs ........ 0 06 a 0 07
Lard do ........ 0 15 a 0 184
Veau par quartier .... 0 QJ a 0 00
Beurre frais par lbs .. 0 20 a 0 25
oeufs par douzaine .. 0 12 a 0 13
Patate au minot.... 0 75 a 0 80
Foin ai la botte ...... 0 0(a 0 00
Paille do. ...... 0 00 a o 0o
Sucre d'érable .... .. 10 a 0 00
Poule par couple .... 0 70 a 0 80
. raisse foudu........ 0 00 a 0 0

en branche.... 0 Do a 0 0
Petite graine d'oignon 0 00 IL 0 00
Savon dii.pays ...... 0 8 a 0 10
Saindoux par lbs .... 0 18 a 0 20

St. Césaire, 21 Mai 1870.
Fleur-Farine de bl,par plO0lb $2 50 a 2 00

d'Avoine do .... 2 00 a 0 00
de Sarasin do .... 2 00 a 0 CG

Grains-Blé par nilmiot. O .... O 00 a 0 0W
rois do .... 0 90 a 0 85
Orge do .... 0 00 a 0 60
Avoine do .... 0 30 a 0 35
Sarrasin do .... O 00 a 0 60
Lin do .... 0 00 a 0 00
Blé <inde do .... O 80 a 0 90
Gaudriole do .... 0 43 a 0 44

Légmes-Patates do .... 0 50 a 0 55
Féves do .... 1 'J0 a 0 GO
Ognous do .... 1 00 a 1 21

Laiteries-..ufs par doz, .... 0 19 a 0 20
Beurre par lis .... 0 181 a 0 20

do salé en tinette 0 18 a 0 20
Divers-Sucre d'érable par Ibs 0 11 a 0 1 0

Miel do ...... 0 10 a 0 02
Saindoux do ...... 0 20 a 0 21
Snif la livre........ 0 09 a 0 10
Lard frais par 100 lbs 8 00 a 9 00
Bouf par quartier.. 0 05 a 0 06
mloutons do .. 0 42 a 0 60
Boeuf à la livre. 0 05 a 0 0G
Lard par livre...... 0 124 a 0 13
Lard salé par livre.. 0 124 a 0 13
Liévre par couple.. 0 20 a 0 26

Volailles-Dindes do .... 1 40 a 1 50
Oies do .... 1 20 a 1 40
Canards do .... G 00 a 0 00
Poules do .... G 40 a 0 50
Poulets do .... 0 38 a 0 14
Perdrix do .... 0 20 a 0 25
Pommes do ,... 0 80 a O 85
Pommes le qulLrt.... 2 00 a 4 00
Tabac ............ 0 08 a 0 00
Foin par 100 bottes.. 4 50 a 5 00
Paille par 100 bottes. 1 50 a 1 80

Bois-Pruche, par corde. $1 50 a 0 00
Erable sèche do .... 2 60 a 3 00
Merisier do .... 2 SO a 0 Oo

Montréal 21 mai 1870.
Fâsmss-Blé par 100 lbs...... 12 0 a 12 O

Farine d'avoine...... 11 6 a 12 6
Do de blé-d'inde.. 9 6 à 10 6
Do desarazin.... 8 0 a 8 3

GIAINse-Blé par minet...... 0 0 a 0 0
Orge do ...... 2 3 a 2 6
Pois do ...... 4 0 a 4 6
Avoine do ...... 2 0 a 2 0
Sarazin do ...... 2 3 a 2 O
Blé-d'inde ...... 3 9 a 4 G

Lisons-Patates an sac...... 5 0 a 5 6
Fevs par minot..... 7 6 a 8 0
Oignons par tresse... 0 5 a 0 a

LeaîrnI-(Eufs par doz...... 0 9 a 10
Beurre frais par Ibs.. I 3 a 1 6

Do salé do .. C 10a Il
Fromage do .. 0 O a 10

Divas-Sucre d'érable do .. O S a 0 6
liiel ...... ........ 0 6 a 0 7
Saindoux par Ibs .... 0 0 a 1 8

VANuos--Buf b la livre .... 0 3 a 0 6
Lard do ...... 0 7 a 0 7
Mouton à la livre .... 0 4 a 0 9
Agneau au quartier.. 2 6 a 6 7
Veau à la livru ...... 0 6 a ( 8
Lard frais par 100 lbs 45 0 a 47 6
Bouf do 25 0 a 30 2

VeLAILLEs-Dindes par couple.. 15 0 a 20 0
Dindes jeunes do .. 10 0 a 15 0
Okes do .. 0 G a 9 0
Canards du .. S 0 a G 0
Poules do .. 0 a G 0
Poulets do .. 3 0 a 5 0

GiamEHs-Canards sauvages .... 2 0 a 3 0
Pigeons ...... ...... 1 0 a 1 6
Perdrix.............. 0 0 a (j 0
Liumvres couple. 0 0 a 0 o

A.cas-Potasse, premniéres.... 5 43 a 5 52
secondes . 4 70I 4 70
troisièmes..... 4 00 a 4 00

Perlasse, premières... . à 10 a 5 10
Sorel, 21 mai 1870.

Fleur par quart...... ...... 5 00 iL 5 50
lo do cent Ils ......... 2 00 2 60
lo Bled-d'Inde do........ 1 60 0 00

Aoine par 40 lbs............ 0 28 0 33
Orge par 56 lUs.............. 0 60 0 80
Mlil par 48 lbs............. 0 00 0 00
Pois par minot.............. 0 75 0 80
Bld do do................ 1 00 000
Bld-d'Inde, do do........ 060 0 80
Sarrasin, do do........... 0 40 0 50
Patates do do............ 1 20 1 30
oeufs par douzaine.......... 0 15 0 18
'Volailles par couple........ 0 60 0 80
Oics do do.......... 080 1 00
Dindes do do.......... 1 60 2 00
Pigeons <le do.......... 0 17 0 20
Bcurre frais par lb .......... 0 18 0 25

do salé do................ 0 18 0 2 0
Saindoux par Il............ 0 18 0 224
Miel do do.......... 012 0 12
Lurd frais par cent lbs...... 10 00 11 00

do mess par quart........ 20 00 25 00
Busuf par cent lbs.......... 6 00 7 50
Foin par cent bottes........ 3 50 500
Paille do do.......... 200 2 50
Boisà la cord .............. 2 50 5 00

Montréal, 21 mai 1870.
Cuir A semelle, Ne 1, B A la livre 22 a 00

Do No 2, do 20 a00
orcono No 1 .................. 20 a 21

Do No 2 .................. 18 a20
Vache cirée, légère.............. 40 a41

do do pesant,........... 35 a38
Veau ciré...................... 60 a 70
Cuir à harnais.................. 25 a BO
Buffie ............... la pied 14 ai5
Pebble ...... ............ 14 a 15
Vache en Kid ...... ...... 12 a 14
Vache fendue ............ la livre 27 a 30
Patent uni............ .... pied 19 a 20

do carlé.............. i 17a18
Peaux de mouton pesantes.. livre 20 a 25

do do légère.. . 25 a 30
Peaux vertes, No 1......la livre 8 a 00

No 2 ...... .7 a 0
salées.... 0 a 00

Â. KEBOAtK,
Marchand de cuir, 5'05, rul St Paul.
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tit. Hyneinthe 14 mai 1870.
FAIta--Fleur, ex. superfineS4 50 a 4 55

. « en poche p 100 lbs 2 50 a 2 75
GRAINs-Orge. par minot.. 0 50 a 0 00

.Avoine 1do ,... 0 26 a 0 ou
Gaudriole do .... 0 00 a 0 40
Pois do .... 0 75 ai 0 00
Blé do .... 1 12 n 0 00
Blé-d'indu do .. ,. o 90. a 0 no
Sarrazin do .,.. 50 a 0 00

VOLAInLLU-Dinde5s par couple2 00 a 2 50
Oies do 0 00 a 0 00
Cansrds do 0 00 a 0 00
Poules <do O 90 a 1 00
Poulets do 0 65 a 0 00

VANls- f la livre .. 0 10 a 0 12
Do par quartier 0 4 a 0 G

VLnU au quartier.... 0 80 a 1 (JO
Mouton, par muartier I <'<' a 1 20
Lard paru livro. o 13 a C, l5

sal ...... .( 12 a '' 15
D1i par li i s.... lit Je a i1 'J

Im LJt--..P"JJnten ndinot . 0 00 t 8

lieiirr en livre .... f 17 t 1 2)

li e (in:ti..... 0 00 a ' 0
:Vwre d'rabl ...... J Ici IL t 12

u'duzi. J>i 10 a > 12
ai lirre...,....... (J)t0 00 a J

Foin ar PMf blutts.t.. 5J f J>
l'aila i. 0 0 a J
ChJJx la piv- ..... 0 0 n 0

i tb liv IL........(i 10 a 0 0
Saren 'i......... .. 10 t 4 0I>

(iguons laiJre . 20 a t> 25.
Fav's 1' u. 6 a e i0
LiniJi,........... ( 3e a . 4(

N:avts laièe.... J > i 0 0
['niJun- s par inot . I 20 n i 50

.do î quart. . 3 01> a . y
Tabitc tarît>.........O 0 > 17

ijuéber, 14 mJai I71S7
.ua.-extra .. SIurieuire...... . 6 00

Extrà...... ...... ....... 2u a 5 50
Fancy................i 00 a à 00
SuperfineNo 1.........4 05 a 4 75

Do forte ........ 4 80 a 4 90
Do No2. ... 4 35 a 4 50

EnpocheNo 1 pib100 Ib.. 2 20 a 2 40
Gruan p bri de 200 lbs.... 5 l a 5 25
Farine d'avoine.... ...... 5 00 a 5 50

Do de blé-d'inde, blanch
par 200bs........ 4 GO a 4 70

De do do do jaune, 4 0 a 4 05
VIANDEs.-Boeuf, par 100 lbs .... ' 00 a 10 QD

Do par livre........ 0 1oin 0 12
Moton do .... ...... 0 10 a 0 12
Agneau par quartier .... 0 60 a 1 00
Lard frais par 100-Ibs.... 9 on a 10 QD

Do par livre...... 0 9a 0 11
Lard salé - do ...... 0 12'a 00 14
Jambon frais........... 0 1l a 0 12

Do salé et fumé ...... & 14 a 0 10
PossoNs-Saumon p bri 200-1,4 0 a 0 00

Do parlbs .... .. 0 9a 0 il
Morue verte par bri ...... 000 a 5 00

Do en paquet .. 0 0 a 0 0
Do parba...... 0 2 a 0 3

Morue sèche par quintal... 5 75 a 0 00
Huile de morne par gallon 0 0 a 0 62
Hareng du Labrador. . 6-00 a S 25

Dins.-Beurre frais par livre .. 0 20 a 0 22
Do salé do .. 0 17 a 0 10

Volailles par ocuple .... 0 75 a O 85
Dindes do .... 2 50 a O
Oies do .... 1 2 a150
Canarda do .... 0 70 a 080
Patates par -rainot ...... 0 55 a O 6o
Oignons par baril ..... 2 75 a 300
Avoine parminot...... .. 0 40 a 0 42
Pois - de .. ... 1 5 a
.eufsi par doz .......... 0 18 a 020
Fromage-par Ibm ........ O 18 a O 20
Sucre-d'érable p Ibn...... 0 9 a 10
Prmes par brl.......... 5 50 a DO
Laine-plbs............. 0 28 a O 30
Bois par -cordes, 2j p .... 3 25 a 3 75
Soinpar100 bottes ... 5 0 a6
Paille do ...... 3 0 a 0

PuAux-Vertes Inspect., p 100 lb. 8 0 a 9 DO
Do aónmion-prép. ch. 0 90 a 1 0O

D. , de lb., 124a-

AVIS AUX CULTIVATEURS,
L'économie c'est la Fortune du cultivateur ! !

lut si l'on veut économiser pour les travaux des foins et des 8,6epltes un gÔInrJ l u'On aCIite une

FAUCHEU¼SF ET MOISSONUSE,
t~~~~~~ -J ---- teUzSE ----

YP. .:1 f , .1Ui/ffflf/4~j~< Ai f/f y <i41 [ / 't

(Dite "BUCKEYE.")
MANUFACTURÉE PAR MK. FROST & WOOD, DONT ,3f. A. MAYXARD

& CIE., DE ST. HYAC[NTHE, sont les agents.
La I BUCKEYE," manufacturée par MMie. Frost & VooI, est la spulJu iaiuline qui combine

toutes les améliorations les plus récentes: Tout lu mond connait .a solidité et sa durée, et
partout elle a été reconnue coiime étant ce qu'il y avait le msiilleir et t plns parfait comie
oeuvre d'art et comme bonne faucheuse.

Depuis cinq ans, plus rie huit cent de ces machlines ont été venduJs 'lans l la-C:nIlaId >ni.
plusieurs (nu-dessus de cent) dans les ernvirohs du St. Hyacinthe.

La d' Buckeye"a toujours donné pleine et entière satisfaction et est la seule machine d(e la
Province deQué,ec.

La " Buckeye " Front & Wood est légère du tir, fanclhe dans toutes los rLies et s'aaitlie à toutes les
ondulations du terrain, m1ne le terrain rochieux, elle est garantie pour fauchJer unu arpent A lIeu,-
re sans fatiguer lus chevaux.

Tous ceux qui ont eu P'ocession du s'en servir depuis 5 ans, s'en déclarent muainteniant satisfaits,
tel que l'on verra par les certificats des personines qui en ont f it l'euiisition du Mr. ANTOINE!
MLYNARD.

ir Les Faucheuses et Moissnneusos de MM. FROST & WOOD peuvent être
examinées et sont en vente eh. r.

A
20mai 1870 -3 n.-150.

AVIS PUBLIC.
Des SOUMISSION. seront reçues jusqu'à

MERCREDI, quinzième jour de JUIN proclmnin,
au Presbytère île la Paroisse de St. Dfaruse,
pour la construction dun Presbytère, et répara.-
tions à l'Eglise.

Pour les conditions, llans et Devis on devra
s'adresser ait soussigné.

Les syndics ne s'obligent pas à accepL:r la
plus basse ou aucune des soumissions.

N. GAUTIHIER, P.trCuré.
St. Dainas, 10 mai 1870.-8f 25b.

MAYNARD &
iliuc du 1archt, St. Ilyaciitli.

(Bue Cascades St. Hyacinthte.)
laison A. Archambeault vi-O-ui M. Blaâe/hard.
Suivront les Cours Civiles et Grimninellces.

J A CICOINE, T A BIERNIER.
St. Hyacintlhe, 18 août 1869.

TREFLE ALSIQUE.

Ceux que dsirent acheter de la graine de
Trèfle Alsique pourront s'adresser au bureau
du .Journal d'Agriculture, où il y en a en dépôt.

St. Hyacinthe, 1 avril 1870.

26b 1-


